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Michig'an du Lac Supérieur; elle n'a en bien
des endroits que quelques lieuës de large, &
if n'eff guéres pofflible de voir un plus mau-: l
vais Pays; mais il el terminé par une jolie
Riviere nommé la Maniflie , fort poifon.
neufe , & qui abonde fur-tout en Eflurgeons.
Un peu plus loin, .en tirant au Sud-Ouef ,
on entre dans un grand Golphe , dont l'entrée
e bordée d'Iles , on le nomme le Golphe,
ou la Baye des Noquets. C'eff une très- petite
Nation , venuë des bords du Lac Supérieur ,
& dont il ne relie plus que quelques Familles
difperfées çà & là , fans avoir de demeure
fixe.

La Baye des Noquets n'eff féparée de la nies des Pou.
Grande Baye, que par les Ifles des Pouteoua-teouatamis.
tamis, & j'ai déja remarqué que c'eff là l'an.
cienne demeure de .ces Sauvages, La plýpart
font très-bien boifées.; mais la feule, qui foit
çncore peuplée, n'eu ni la ?las grande, ni
la meilleure, il n'y relie meme qu'un aflez
petit Village, oui, malgré que nous en euf-
fions, il nous fallut palier la nuit: nous ne
pûmes.jamais le refufer aux inftances des Ha-
bitans. Aufli n'y a-t-il point en Canada de
Nation , qui ait toujours été plus ficerement
attachée aux François,

Le fixiéme nous fûmesarrêtés prefque tout
le jour par les vents contraires, mais le foir
le calme étant revenu, nous nous embar.
quâanes un peu après le coucher du Soleil par
un très-beau clair de Lune, & nous marchâ-
mes vint-quatre heures de fuite, n'ayant fait
qu'une très-petite paufe pour dire la Mefle,
&.pour dîner. Le Soleil étoit fi ardenc; &
l'eau de la 'Baye fi chaude , que la GomMse dz
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